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comporte l’ensemble de ces expériences et calculs, cette presque
coïncidence peut être considérée comme une justification de rhypo-
thèse émise en dernier lieu. Par conséquent, dans des aiguille
aimantées, de nature et de section identiques, saturées, l’intensité

d’aimantation et la densité magnétique sont les mêmes sur les faces
terminales, quelle que soit la longueur’ de l’aiguille; il en est de même
dans toute section prise à égale distance des extrémités.

SUR LE POINT DE FUSION DE L’ALLIAGE D’ALUMINUIM ET D’ANTIMOINE

RÉPONDANT A LA FORMULE AlSb ;

Par M. Edm. Van AUBEL.

C’est un fait parfaitement démontré que les alliages sont toujours
plus fusibles que le moins fusible des métaux qui les composent.
Quelques-uns même fondent à une température plus basse que le
plus fusible de ces métaux.
Cependant W. Chandler Roberts-Austen (~) a mesuré avec le pyro-

mètre de Le Chatelier le point de fusion de l’alliage répondant à la
formule AuAI2, ou contenant 92 0/0 d’aluminium, et a trouvé qu’il
fond entre 1065- C. et 1070° C., c’est-à-dire 25o à 30° au-dessus

de la température de fusion de l’or. De faibles quantités d’aluminium
ont cependant pour effet d’abaisser le point de fusion de l’or; en-

dessous de 1 0/0 d’aluminium, ce point est abaissé pour commencer
à s’élever au-dessus de cette limite.

C.-R.-A. Wright (2) a cherché à réaliser les alliages de l’alumi-
nium et de l’antimoine, afin de les utiliser pour les besoins de l’in-

dustrie. Il a trouvé que, si l’on met des morceaux d’antimoine dans

un creuset contenant de l’aluminium fondu, en agitant la masse,
il se forme un alliage qui se solidifie immédiatement à cause de son

point de fusion élevé, tandis que le restant demeure à l’état liquide.
Cet alliage solidifié correspond à la formule AISb : il ne fond pas en

dessous de 1.000° C., ce qui est très remarquable, puisque 1"aluminium
fond à 60~°, et l’antimoine à 440". Tous les alliages d’aluminium et
d’antimoine se désagrègent lentement à l’air.

(1) Voir RICHARDS, Aluminiuin, third edition, p. 502; 1896.
(2) Jour’nal of the Society of claeo2ical Indllsll’Y, juin 1892.

.IOSEPH-W. RICHARDS, loco citato, p. 490.

Article published online by EDP Sciences and available at http://dx.doi.org/10.1051/jphystap:018980070022301

http://www.edpsciences.org
http://dx.doi.org/10.1051/jphystap:018980070022301


224

Suivant D.-A. Roche (’), l’alliage répondant à la formule AISb
est absolument infusible aux plus hautes températures que donne le
four Perrot et peut être considéré comme un véritable antimoniure
d’aluminium. L’air humide, même à froid, l’altère profondément, en
donnant rapidement une poudre noire, mais l’air sec à la tempéra-
ture ordinaire n’agit pas sur cet alliage.

Il m’a paru intéressant de vérifier cette exception peu connue à la
loi générale qui régit les points de fusion des alliages, en mesurant
exactement le point de fusion de l’alliage AlSb, réalisé avec des

métaux purs. On sait, en effet, que les propriétés physiques et la

valeur industrielle de l’aluminium varient considérablement avec la

nature des impuretés qu’il contient.
Après les résultats de C.-R.-A. Wright, le seul alliage qu’il m’a

semblé utile de réaliser est celui qui répond à la formule AlSb.
J’ai prié M. Heraeus, fondeur en platine à Hanau, qui est spé-

cialement outillé dans ce but, de me préparer cet alliage avec les
métaux très purs que je lui ai remis et d’en déterminer le point de
fusion à l’aide du pyromètre thermo-électrique de Le Chatelier, actuel-
lement étalonné à l’Institut physico-technique de l’Empire allem and.

Qu’il me soit permis d’adresser ici à M. Heraeus tous mes remer-
ciments pour sa collaboration.

Les deux métaux pesés sont fondus dans un creuset en graphite
contenant déjà du chlorure de sodium en fusion, destiné à les -pré
server de l’oxydation. Le lingot obtenu après refroidissement est scié
et présente deux surfaces dont l’aspect est bien homogène.
Les mesures du point de fusion donnent 1078° à 1080° C. On a

mesuré également les points de fusion de divers morceaux d’une

même masse, afin de s’assurer de l’homogénéité de l’alliage par la
constance du point de fusion.

Quirino MAJORANA. 2014 Sulle cariche elettrostatiche generate dei raggi catodici
(Sur les charges électrostatiques produites par les rayons cathodiques). - Ren-
diconti della R. Accademia dei Lincei, 5e série, vol. VI, fasc. 1, p. 16-22.

L’anode d’un tube à vide est reliée à l’aiguille d’un électromètre
Mascart et à une colonne capillaire d’alcool dont l’extrémité est au

(1) Le Moniteur scientifique du Dr QUESXEVILLE, 4° série, t. VII, 1r° partie
p. 269; 1893.


